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International

Quelle securite pour l'Occident dans un ordre mondial post-occidental: le troisieme «accord
transatlantique » de l'OTAN

Graeme P. Herd
Senior Programme Advisor and Senior Fellow, GCSP.

Les points essentiels

• Dans le passe, l'OTAN a conclu deux «accords
transatlantiques»: le premier lors de sa creation en
1948-1949 et le second ä la fin de la guerre froide,
en 1990-1991. Ces «accords transatlantiques» sont
fortement influences par trois facteurs interdependants.
Premierement, des changements dans la repartition
mondiale de la puissance et donc dans la nature de l'ordre
mondial. Deuxiemement, la capacite des Etats-Unis
ä adapter leur Strategie globale afin de maintenir leur
Suprematie dans des contextes strategiques nouveaux.
Troisiemement, la disposition des Allies ä servir de
pierre angulaire atlantique d'une Strategie americaine
globale, moyennant des avantages reciproques.

• Sous le president Obama - un president du Pacifique
dans un «siecle du Pacifique» - la Strategie globale
des Etats-Unis continuera ä s'axer autour de la region
Asie-Pacifique tout en cherchant ä influencer l'attitude
de la Chine et ainsi garantir les valeurs et les interets
de «l'Occident» dans un ordre mondial emergeant
post-occidental mais toujours liberal. Sous le premier
mandat d'Obama, les Etats-Unis ont lance le Partenariat
transpacifique (TPP) qui devrait etre conclu au plus
tard en 2015. L'Accord de libre-echange transatlantique
(TAFTA) entre les Etats-Unis et l'Union europeenne
sera un theme phare de son second mandat. La totalite
de ces echanges constitue dejä aujourd'hui 50% de
l'economie mondiale et 33 % du commerce mondial.

• Le troisieme «accord transatlantique» permettra ä

une alliance jusqu'ici principalement politico-militaire
d'utiliser son savoir-faire financier et economique: le
pouvoir d'un systeme commercial mondial s'appuyant
sur le NAFTA, le TPP et le TAFTA pour reguler les
marches de moindre importance et ainsi atteindre
les resultats politiques escomptes. Une «OTAN
economique» est la condition sine qua non pour
garantir l'influence, l'identite et les interets occidentaux
dans un ordre mondial post-occidental.

C'est l'incertitude strategique qui domine

Les leitmotivs communs aux etudes et pratiques de
securite internationale en vigueur sont l'incertitude,
l'ambigüite et l'ambivalence strategiques. Ä Davos,
les acteurs internationaux sont invites ä afficher une
«resilience dynamique,» et les principaux faiseurs
d'opinion prönent des positions «inebranlables» face

aux risques ä venir, alors que foisonnent les paradigmes
predisant le declin et la marginalisation de l'Ouest - ou
des Occidentaux - face au « reste du monde. »

En effet, les deficits croissants poussent les Etats-Unis et
l'Europe ä reduire leurs depenses militaires. II s'ensuit
une reduction de l'engagement americain envers la
securite en Europe ainsi que de la capacite europeenne ä

projeter sa force de par le monde, meme pour des missions
d'imposition ou de maintien de la paix d'envergure
modeste (comme on le voit au Mali).

«Si Von s'yprend bien, un accord qui ouvre les marches
et liberalise le commerce renforcerait notre competitivite
dans le monde pour un siecle ä venir.»

H. Clinton

Lorsqu'on se tourne vers l'avenir, le recent rapport Global

Trends 2030: Alternative Worlds identifie quatre
mondes alternatifs possibles, quatre tendances lourdes
(l'autonomisation de l'individu, la diffusion de la
puissance, les modeles demographiques, et l'articulation
entre l'alimentation, l'eau et lenergie), ainsi que six
variables critiques qui peuvent changer la donne (une
economie mondiale sujette ä des crises repetees, des
failles de gouvernance, le risque de conflits plus graves,
une possible contagion de l'instabilite regionale, l'impact
des nouvelles technologies et le role des Etats-Unis).
Selon la «Nouvelle prevision des indices de puissance
dans im monde ä composantes multiples» (voir tableau
No. 1), la puissance de la Chine, en termes de PIB,
de poids demographique, de depenses militaires et
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de guider un ordre internationaliste liberal «incarne
par la Charte atlantique, les accords de Bretton Woods,
le plan Marshall et les Nations unies. Ce projet visait ä

asseoir les principaux Etats industrialises sur des bases
solides de Cooperation. Organise autour de concepts lies

au commerce, ä la democratie, ä la promotion sociale
et aux cadres multilateraux, il allait gerer et stabiliser
un ordre international moderne.» Les Allies europeens
ont soutenu le leadership des Etats-Unis dans un
ordre mondial internationaliste liberal en echange de

l'engagement americain, dans l'Article 5, de garantir
l'integrite territoriale europeenne gräce ä son parapluie
nncleaire. Cet accord a donne un sens et une orientation
au role de l'OTAN dans un arrangement 011 un contrat
tacite en grande partie implicite.

En 1989-1990, le Systeme international a une fois de plus
evolue, passant de bipolaire ä unipolaire lorsque l'URSS et

son Systeme d'alliance ont implose, privant ainsi l'OTAN
de ce qui soudait ses membres. La fin de la guerre froide
a souleve la question de la pertinence de l'OTAN dans

l'avenir nne fois accomplie sa mission principale: la defense

collective contre la menace sovietique. Ce changement
structurel a encourage la reflexion et un nouvel examen
des interets de chacun ; il en est resulte une Strategie

globale americaine fondee sur la notion de dialogue avec

d'anciens adversaires strategiques et Telargissement
des systemes de marche democratiques. Cette fois-ci,
1'« accord transatlantique» reposait sur la poursuite de

l'engagement des Etats-Unis dans la defense europeenne,
les Allies europeens acceptant un role plus large de l'OTAN
dans la securite collective et la gestion des crises ainsi que

Telargissement de l'Alliance sous leadership americain.

d'investissements technologiques, depassera celle de
TUnion europeenne des 2035, et celle des Etats-Unis des

2040 Quel peut donc etre l'avenir de l'OTAN?

Tableau No. 1:

New Multi-Component Global Power Index Forecast

Index

Russia
m m 1 1 Ii 1 1 1 1 1 1 1 1 1 111 1 111 1 1 1 1 1 1 Ii 1 1 1 1 1 1 1 1 i

0 2010 2015 2020 2025 2030 2035 2040 2045 2050

Les deux premiers « accords transatlantiques »

L'OTAN a ete creee et s'est developpee dans une periode
de transformation structurelle rapide. En 1948-1949,
de multipolaire, le Systeme international est devenu
bipolaire. Ce qui a amene les Etats-Unis ä adopter une
Strategie globale qui, selon G. John Ikenberry, avait

pour objectif de garantir la stabilite euro-atlantique et
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Scenarios d'avenir

A moins d'evenements imprevisibles, on peut proposer
deux formes alternatives de transformation structurelle
emergente: soit une evolution structurelle rapide
d'un ordre mondial unipolaire vers un ordre bipolaire
competitif, caracterise par une rivalite sino-americaine;
soit une evolution structurelle plus lente qui verrait
la Chine emerger parallelement avec les Etats BRICS
et les «Onze suivants», tels l'Indonesie, la Turquie et
le Mexique, pour creer un ordre mondial multipolaire
cooperatif ou competitif qui remplacerait le monde
unipolaire. Chaque Variante determinerait une Strategie
globale americaine differente, et chaque Strategie globale
chercherait ä utiliser l'OTAN le plus efhcacement possible.

Le pire scenario: une « nouvelle guerre froide »

Dans leventualite d'un scenario de «nouvelle guerre
froide», les Etats-Unis se feraient les champions d'un
ordre international liberal fonde sur le libre-echange, le

progres social et les Etats democratiques de marche, avec
une dimension de securite militaire plus explicite fondee
sur deux piliers: un dialogue renouvele avec l'Europe gräce
ä un nouvel « accord transatlantique » et une nouvelle
politique d'endiguement dans la region Asie-Pacifique
s'appuyant sur une relance des partenariats commerciaux
et des alliances de defense revitalisees. En reponse ä la
logique d'un transfert de puissance vers la Chine et ä

l'intensification de l'interdependance et de la concurrence
pour les ressources energetiques non renouvelables et les
matieres premieres, l'OTAN se servirait des partenariats
regionaux existants et en creerait de nouveaux pour
contrebalancer l'influence de la Chine en Asie centrale,
du sud et de lest. On pourrait par exemple envisager que
la Thailande, le Japon, la Coree du Sud, l'Australie, la

Nouvelle-Zelande, le Vietnam et meme l'Inde creent des

organisations regionales alternatives excluant la Chine,
ou qu'ils se tournent vers l'OTAN pour formaliser dans le

meme but un Programme de partenariat en Asie du sud
et de lest.

En cas d'echec d'une recherche d'equilibre conciliante,
1 evolution naturelle serait un soutien accru aux
Operations de l'OTAN et meme une augmentation des

demandes d'adhesion. Dans de telles circonstances,
les Operations de gestion de crises de l'OTAN dans la
region ne se derouleraient pas sous le mandat de l'ONU
mais seraient plutot sanctionnees par des organisations
regionales et des partenaires regionaux de l'OTAN. Ces

partenaires de la region Asie-Pacifique deviendraient
ainsi des instruments autant politiques - pour legitimer
les Operations - que militaires - pour preserver l'equilibre
strategique et donc la stabilite. Ce sont les interets de la
realpolitik tout autant que la compatibilite normative
qui determineront la composition de ces partenariats.
En suivant cette logique, la finalite politique de l'OTAN
consisterait ä devenir le noyau institutionnel d'une
communaute mondiale de democraties disposant d'un
rayon d'action operationnel geostrategique global qui
s'etendrait de Kinshasa aux lies Kouriles.

Quant aux Allies europeens, ils pourraient accorder leur
soutien aux Etats-Unis en echange de l'engagement et
de la solidarite de ceux-ci en matiere de securite. Cette
solidarite serait particulierement necessaire si la Chine
utilisait son Statut de creancier net et ses reserves de 3 200
milliards de dollars americains pour dicter les regles du
jeu des marches commerciaux et financiers mondiaux et
tenter d'influencer les politiques etrangeres et de securite
de differents pays europeens. Pour les Etats-Unis, le

poids institutionnel et la legitimite politique de l'OTAN

- par le biais du Conseil de l'Atlantique Nord - aurait
plus d'importance que l'efficacite et la capacite militaire
de ses allies. En Asie de fest, face ä la Chine, l'efficacite
et la capacite militaire de ces allies et des partenaires
locaux des Etats-Unis serait tout aussi importante que la
legitimite politique qu'apporterait ce Systeme d'alliance.
L'aggravation des tensions se verrait limitee par la prise
de conscience croissante que les transferts de puissance
exacerbent les vulnerabilites strategiques (dans les
domaines nucleaire, cybernetique et spatial) que
partagent les Etats-Unis, la Chine et, dans une moindre
mesure, la Russie. Cette Situation encouragerait donc une
retenue reciproque en matiere strategique.

Article 2 du Traite de l'Atlantique Nord

«Les parties contribueront au developpement de
relations internationales pacifiques et amicales en
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renforqant leurs libres institutions, en assurant une
meilleure comprehension des principes sur lesquels
ces institutions sont fondees et en developpant les

conditions propres ä assurer la stabilite et le bien-etre.
Elles s'efforeeront d'eliminer toute Opposition dans leurs
politiques economiques internationales et encourageront
la collaboration economique entre chacune d'entre elles

ou entre toutes.»

Le meilleur scenario: «un ordre multipolaire
cooperatif»

Quelles seraient les consequences strategiques d'une
plus grande interdependance? Derriere rarticulation
economie-environnement-energie, l'emergence d'acteurs
non-etatiques (qu'ils relevent de la criminalite organisee
ou du terrorisme) et l'ecroulement des structures
provoque par des chocs systemiques se cachent deux
verites incontournables: tous les Etats sont menaces,
et aucun Etat ne peut, ä lui seul, faire face ä ces defis.
Ces facteurs appellent l'emergence d'un ordre mondial
guide par la necessite. de cooperer: les reponses logiques
aux menaces communes sont la Cooperation mutuelle
et l'action collective. Reconnaitre que Ton ne peut se

passer des autres pourrait encourager la paix et forger
une communaute de securite mondiale. Les Etats-Unis
et la Chine se feraient les Champions d'une modernite
partagee fondee sur un modele de marche democratique
et une bonne gouvernance. La convergence normative de
ces grandes puissances serait incontournable, soit par
l'application du principe de la responsabilite de proteger,
soit par un accord sur la definition du concept « d'acteur
responsable » et sa mise en pratique.

C'est un ordre mondial de ce type que l'OTAN en-
couragerait, et sa devise - des Solutions multinationales
pour des problemes mondiaux - deviendrait un principe
de fonctionnement. Etant donne la nature transnationale
des menaces contemporaines, les restrictions budgetaires
et l'amenuisement des ressources, la Cooperation
en matiere de securite tombe sous le sens. Dans cet
ordre mondial cooperatif multipolaire ou ä multiples
partenariats, l'OTAN serait consideree comme l'element
essentiel d'une securite collective et d'un Systeme de

gestion de crise mondialises: un forum oü les Allies
peuvent debattre de la dimension securitaire de tous
les problemes mondiaux et des meilleurs moyens de

s'attaquer aux menaces transnationales communes.

Les partenariats avec le Groupe de contact international
seraient consolides par des Operations conjointes, et les
echanges strategiques qui se tiennent actuellement tous
les deux ans entre l'OTAN et la Chine se traduiraient par
le dialogue, suivi d'un partenariat strategique. L'Inde
egalement deviendrait un partenaire de cet Occident
institutionnalise elargi et l'OTAN creerait de nouveaux
programmes de partenariat pour faciliter les Operations
sous mandat de l'ONU destinees ä gerer les points chauds
regionaux. La capacite de projection et de soutien des Etats-
Unis et sa « maitrise » sur les cinq patrimoines mondiaux
(la haute mer et les fonds marins, l'espace, l'Antarctique
et le cyberespace) ont permis le developpement florissant

des filieres energetiques et alimentaires mondiales
ainsi que du commerce et des echanges internationaux,
renforqant ainsi la Suprematie economique et militaire
americaine. Les Etats-Unis joueraient donc un röle
moteur dans le developpement de partenariats prenant
en compte les menaces cybernetiques et dans la mise

en place de partenariats bilateraux avec des Etats dont
la proximite avec les voies maritimes vitales (l'Afrique
du Sud) ou dont le röle physique et normatif croissant
dans les cinq patrimoines mondiaux (la Chine, l'Inde et le

Bresil) rendent leur Cooperation essentielle.

Le troisieme accord transatlantique

Aujourd'hui,pouiTOTAN,«lemieuxestl'ennemidubien »,

surtout en l'absence de consensus au sein de l'organisation
sur la definition de ce « mieux ». Cependant, malgre la dif-
ficulte d'etendre davantage la Cooperation politico-
militaire entre les Allies dans un objectif strategique, le

developpement d'une « OTAN economique » semble etre

une voie d'avenir si l'on prend en compte l'un ou l'autre
des scenarios presentes. Le Traite de l'Atlantique Nord,
dans son Article 2, stipule que « Les parties contribueront
au developpement de relations internationales pacifiques
et amicales en renforqant leurs libres institutions, en

assurant une meilleure comprehension des principes sur

lesquels ces institutions sont fondees et en developpant
les conditions propres ä assurer la stabilite et le bien-etre.
Elles s'efforeeront d'eliminer toute Opposition dans leurs

politiques economiques internationales et encourageront
la collaboration economique entre chacune d'entre elles

ou entre toutes.»

« La plupart des Etats les plus riches, les plus avances

sur le plan industriel et demoeratiquement stables sont

occidentaux ou associes ä l'Occident. C'est en Occident

aussi que l'on trouve la plus grande accumulation de

puissance terrestre que l'on n'ait jamais connue. »

Durant le second mandat d'Obama, la politique etrangere
des Etats-Unis s'annonce tres pragmatique: eviter

les problemes insurmontables, gerer les questions

incontournables, accorder moins d'importance aux

instruments militaires (la doctrine de «presence
legere») et mettre davantage l'accent sur les outils

financiers et economiques (politique economique et de

« geo-finance »). Aujourd'hui, les Etats-Unis et l'Union

europeenne partagent 50% du PIB et plus de 33% de

parts du marche mondial; les chiffres de 2011 revelent

que les investissements directs ä l'etranger des Etats-Unis

vers l'Union europeenne etaient deux fois plus eleves que

vers toute autre region (2 000 milliards de dollars) et

que les investissements directs de l'Union europeenne

vers les Etats-Unis etaient quatre fois plus eleves que

vers toute autre region (t'öoo milliards de dollars).

La secretaire d'Etat americaine Hillary Clinton, la

chanceliere allemande Angela Merkel, le Premier ministre

britannique David Cameron, le Congres americain et le

Parlement europeen se sont tous prononees en faveur

d'un Accord de libre-echange transatlantique. H. Clinton

remarque que « si l'on s'y prend bien, un accord qui ouvre

les marches et liberalise le commerce renforcerait notre



RMS+ N° 3 mai - juin 2013 41

competitivite dans le monde pour im siecle ä venir >>. Elle
se demande si les Etats-Unis et l'Europe « s'investiront
avec la meme energie dans les relations economiques
qu'ils l'ont fait dejä dans le partenariat de securite ». Elle
ajoute ä juste titre qu'une action strategique commune
se concentrerait donc sur l'Asie: « si nous nous tournons
vers l'Asie, nous ne nous detournons pas de l'Europe.
Bien au contraire, nous voulons que l'Europe s'engage
davantage, avee nous, en Asie. »

Le potentiel inherent de l'Occident est clair: « meme si l'on
nous rappeile que, du moins pour l'instant, «la plupart
des Etats les plus riches, les plus avances sur le plan
industriel et democratiquement stables sont occidentaux
011 associes ä l'Occident, et c'est aussi lä que l'on trouve la
plus grande accumulation de puissance terrestre que l'on
n'ait jamais connue.»

Si l'Accord de libre-echange transatlantique reussit, les
Etats-Unis peuvent devenir en Asie-Pacifique un agent
conciliateur et stabilisant en mobilisant le pouvoir eco-
nomique et financier - combatif ou modere - de l'Occident
institutionnalise (l'Union europeenne etl'OTAN). Daniel
Drezner affirme que «les gouvernements « regulateurs »

qui reglementent de grands marches peuvent utiliser leur
puissance economique pour convaincre ou contraindre les

acteurs tant prives que publics ä adapter leurs politiques.
Ii suffit parfois d'une simple dependance assymetrique
pour arracher ä d'autres acteurs des concessions bien
utiles. Dans d'autres situations, il faudra faire appel
a des menaces explicites ou des actes de contrainte
economique.» La fusion transatlantique des pouvoirs
economico-financiers et politico-militaires laissera une
marque determinante sur notre epoque. De son succes
dependra la capacite decisive de l'Occident ä influencer
un nouvel ordre post-occidental.

G. H.
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Compte-rendu

La face cachee des revolutions arabes

Depuis le milieu de l'hiver 2011, en Afrique du Nord et au
Proche-Orient, des mouvements de contestation populaire
ont pris forme, incarnant les aspirations democratiques et
le ras-le-bol des citoyens ä l'egard des regimes tyranniques
et corrompus qui les gouvernaient. Iis sont parvenus ä

provoquer leur chute, mettant fin ä des situations qui
n'etaient plus acceptables au XXIe siecle.
Teile apparait la merveilleuse epopee du « printemps » arabe
et de ses « revolutions » aux yeux de la majorite de l'opinion
publique internationale. Toutefois, derriere ce conte aux
yeux de la majorite de l'opinion publique internationale.
Toutefois, derriere ce conte au denouement heureux se
cache une realite bien differente. Alors que la tres grande
majorite des medias et des observateurs internationaux a fait
de ces « revolutions » arabes le Symbole de l'emancipation
des peuples d'Afrique du Nord et du Proche-Orient, il est

apparu indispensable ä de nombreux experts d'en donner
une lecture plus objective.
En effet, plus de dix-huit mois apres que ce soit leve le

vent de revolte qui a balaye le monde arabo-musulman,
il est possible de discerner plus distinctement le fil des

evenements et les jeux d'acteurs qui les ont impulses.
Aiin de percevoir plus clairement ce qu'ont ete ces

«revolution,» le Centre frangais de recherche sur le

renseignement (CF2R), en collaboration avec le Centre
international de recherche et d'etudes sur le terrorisme
(CIRET) a reuni une equipe d'experts internationaux pour
dresser un bilan du « printemps » arabe. Leurs contributions
ont ete reunies dans l'ouvrage intitule La face cachee des
revolutions arabes, aux editions Ellipses.
Ce livre s'attache successivement ä etudier et ä deconstruire
les evenements ayant eu lieu au Maghreb et au Proche-
Orient, ä mettre en lumiere le röle essentiel des acteurs
exterieurs ä ces « revolutions » et ä evaluer les consequences
du printemps arabe. II reunit les analyses de vingt-trois
auteurs de huit nationalites et d'horizons differents.
Ensemble, ils denoncent la pensee dominante qui tend ä

faire du printemps arabe un evenement spontane et positif
pour les pays d'Afrique du Nord et du Proche-Orient, tout an
demystifiant ces « revolutions »

Editions Ellipses, Paris, decembre 2012, 528 pages, 25
euros. ISBN : 978-2729878757

Centre Frangais de Recherche sur le Renseignement
Sous la direction d'Eric Denece

LA FACE CACHEE

DES REVOLUTIONS
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